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Le monde croiseur et un torpilleur, et, en vue de Port- parmi les bienfaiteurs de l'humanité. Pourtant,ý
Arthur, le grand cuirassé Hatsuse et le croi- il y a à peine quelques lustres, on ne fut pas si
seur de prcmière classe " Yoshino toutes uný tendre à l'égard du reporter qui retrouva le- Dy"
tés qui ont coulé de par la puissance de mines Livingstone, sur les bords du lac Tanganyka.,
sous-marines. Même, on alla jusqu'à accuser Stanley d'acte$:

Sur terre, des engagements sérieux ont forcé de la plus'grande cruauté.
BUREAU DE RÊDACTION l'armée du général Kouroki, à battre en retraite Je me souviens avoir frémi d'indignatiOI4.

FAffice de Il La Preme,11 55.rue Fýâftf-Jacques. à l'est de Fen-Ouang-Tcheng. lorsque, adolescent, je lus le récit des atrocitéê
Quant aux divisions nipponnes qui occupaient commises, disait-on, sur des nègres inoffensifs >ýý

Rotte du lýjirFwile Pfflte pour la cormpon"nce, 7fi& le sud de la péninsule de Liao-Tong; le général par ordre du feu "Sir" en question. Et, c'est"TtrMr du Bureau de Poffte pour Ieg journHux, 2191.
Les rnânusnýto non Insgrds ngs mont p» rendue Stoessel leur aurait infligé de lourdes pertes, depuis cette époque lointaine, que je pris ewwýý

dans un combat, livré afin de permettre à des horreur taue ces aventuriers, qui, à l'ombre d'un;
q0siNtre M6tJKý $]LOO. 'Payable d'avastele trains chargés de munitions de pénétrer dans drapeau,,-quel qu'il soit- courent le mon4e eu'Jý
fou au, $8.00. six =*ifs- 1"-*# Port-Arthur; place forte que> ce brillant offi- quête de gens,à occire où de territoires dont ils-

cier commande avec la plus grande énergie. semparent, au nom de leur Élus grande trîe,:ý,
SOMMAIRE 6 Somme toute, -les Ruffles prennent une juste Toujours, ces pionniers de la civilisation sonf

r-evandhý-- Revanche dont ils a Ilvaient besoin, s îvis de canons de porteurs (le fusi 1 Is et de tout:

TFXTF,. - Eehos de partout, par L, d'Ornano. n'«Yant, jusqu'à ces derniers jours, enregistré le tremlilelment exterminateur. ,
que des échees. Il. est vrai auqsi,, que l'amiral ment vrai, que, Parce que Marchand a travers&:I21lypnose et l'haimonie des gestes. - bouteiller la flotte russe l'Afrique, sans massacrer personne, son . no'La chemise... de charitéi - Les bravee
dans la rade intérieure de Part-Arthur, a fait glorieux passera à la postérité.coeurs: Soeur Adrien. - Le vase de Sè-
maints fiasco; mais, grâce à son premier ex- _4ussi bien, après les exemples de Stanley -ýÈ.,

vrm - Poésie. En Campanie, par J.-M. plait peu 'louable, le beau jeu était de son cýté. de tant d'autres, il serait difficile de eloncevolle!o,Hérédia. - Notes scientifiques (avec gra-
vures). Nouvelle: Cendres chaudes, par un-'expýorateur qui lie soit pas , un peu Ï
F, Lafargules. - La mosaïculfure. Poé- Peu -de personnes connaissent l'origine dé beuchexlide ses semblables. Il Be peut.

leiÉpres'ion "faire fiasco", cependant, si usitéeý que les négres, -pygmées de l'Ouhangui'oil,sis: Prière du soir, par E. Haraucourt. -
Nouvelle: Le cabotin, par C. Clui"e. - Un journal italienl'expliquede la façon suivan- géants du Malabar, aient l'esprit très reb+ý-lý'

te: Vers la fin du dix-sfýptième siècle, Dominico à la, ca réhension de- pensées un'ppu élevées;
Une tache. d'emere. - Poésie: La pyram mp
par P. Ardouin. - Choseà vraies (avec gra- Biancolelli était -le plus célèbre arleechino ". de il m'estAvisý -cependant, qu'ils savent di.ffé--,
vU1ý souvenirs de Mme Sarah BerU-ý Bologne. - Il se ý présentait chaque soir en public rencier lemissionnaire leur parlant dcucem-entý

avec un nouveau monologue, qu'il improvisait de lEvankne, davec le traîneur de ýsîabre prêt à"hardt- Propos d'étiquette. - Mode&:
B .loufts nouvelles. - Page des enfants. séance tenante, s'inspirant de Wimpotte quel les-mettm en capitolade, s'ils ridnseiat ses vet'..

suet, souvent d'un simple a'ccessoire qu'il ap- roteries -ou fort fi de see airs de conquérant.(avec gravuiýes).-'- -P-4création en. famille
(avec gravures). - Pages 'humoristiques. portait de, la coùlisse-ý Un soir, Biancolelli fit,

S17ÈPLEMENT MUSICAL. Piano- Pauvre soh entr&_ avec un volumineux flacon de vin, au je, pourrais terminer cette causerie en vouw
5 ' t duquel Z'comme-nça son inévitable boiLi-'entret,6nant , de Garnegie -it de ses libéralitW- (14fleur, par P. Spindler'.' Chant. Extrait "je 1 ýnient. MWlheu.Teu-ý*ment, il nýétgit as entrain, Marconi de sa tél6graphi a s la il-46 11igoleito, Pax Verdi.

nUILLETONS. - Les-'laýrnl£ls de l'innocence. ses ea""eà. 'lé Port"qent Pas, et le Publie, 'MPÛ- gùe r, le a >y et voya8eý, me..,tienté,.se mit à-murmurer, puis -à siffler. : C"est perm'e-ttrait d'envoyer quelquels feuillets à 1stoire de Napoléon alors qu'Ar1eýhino, retrouvant pont un instant composition. Réflexion it 1 i 1 d téGRAVPRE$. - Roses:de-Mai. La princesse
son esprit àà-propos, s'adreEeýà.-sou flacon suie sérieux etP. de Le lieutenant Kri- .. et - tg , , , j'aborde AU, pays-du »11k reý1lui dit eur, un ton de Xléproche: "-Vois-tu, c'est C ,est aux Eta-Èà-rnis, que je dois dé. vous ý entrë-ýýni - Pruderié. De notre corre8pon- de ta faute si je suis si -'bête ce soir 1 " Jnie il týenirdeAttachés. mit 

eýýtion, sýchqlogiqiiê.

d'ant.:ez Extrême4 niie Petite qu P a
tal, le jette à, terre Quel es spectateurs

Tâs à Séô.nl; Mû qu rire-nt de Patri de jýGMW Sam. est ài riche'en toutes. eh'
bloni3oeile mais la soirée était pemuedébris du, "VAryagn, Sanvages -du Pour sës"que. wk.ue ce du. 4eitûmeut y PXwpèren

0. A.; Cathmralë dé Nêw--ý4st de f aîwrjnàJeý,: li y a queliques annéesL 1 . Depuis lé Public Bolollais rit lqe lenImft quvec la' plus grande réserv
É.llabit,,u& -chaque fois qu'un àrtiete le' D)£"U- mais, vous le "Z', l,4ýidénàe ek-.Namloops, C. A.,-:Mmalee, turè. ttta 1t; ý; 'lire Eil îiù-sea dArlecohi'lab, ou ' sur Jle, causons du fliit. 'entends le. fli

-de simplement: 'ý/ý E un fia-s6o ". Gc terüw ýse z4- ýüàûe, éýar ýe, 1liTt,ý prati'pé à 1 Parie, est u
]ýXPositiMI aint-Louis, sou inaugura-

pandit lensuite dans toute iitglié,-Puig da'çe leti,>Ïl' Vue de l'avenue rentrak de. Yexposi- .1 y 1 Qr'te, dé- »ý eeptique tellem
monde entièr, pour 'exPrimërýun échec dordxe..tou'ti . . -Rýqui8itiops rUîýýîeg ell.'s-uvellaq, ôha bébé, Bourget, (un IüaÏtrý botalliste au. jar in-modes. 'Uoilse8 no 11>eaupane. , Dessind'humeie- coeiffll'lea P" encore pu>,biéù elassilie',

1 ... Il 1 1_ st.d .Iffl fifs eû diplomAti'q'ueE! sont 'oeUx qui com- Dmic, ce irt anréricain.qieil, s'agit,coneQUrsý _.DéVir»tteîý --ýz -cou- u fi agit,
la",4yerture en ceukur. -.,rjeusemeüt, ils l;se PT04411sent ýhQôre tro Aquý'U oit ,de éité,.Allaht jus onner

en Ainai, on qi,ý te' riÈies eai nos gommeux; et, à,. nos bélles'.0ana,
ohsque donnent;-ox nations les érélnememts 4ýung8 de qm

devr«i t sefj1me à mettre r-vo ý14e tout
un ýrein èý leur ar&6UTý bflliqlie- , W -B n7ell est Që-etýe8, chaoun ert-libre e eriair.çepr*4]nï,'S DE PARTOUI- rien, et à'part de l'expédition e0mme il illeiltl>r)ÀL quanDUT qui, an Tkibet, introduit la üivilifýfltiou à coups philistip 4ue je -suis. d.imerai
de canon, et- massacre de ýutun IcJi,?ýIlts en Sýo_ ment "''Puis 'ère'4âne'e, -a6fa8t,- qui fait ý litière

un tantinetde je t0Unâdýs le, Br&il -et le Pérou pluls dangc'reux dan8
liL guerre lsont à la veille d'en venir aux. ni PrOP09 u8age que ý ne le serait une arme à douWe rl'un 'tëer;i-toire 6ontesté dans Jeý bassin du haut eh 4 là AiA ýg v*'pluo d4dtraits aujourd'hui qWil. y a une -d ibe fait -de détruire ce, quý

Je la trouve tout aù*i -déýsblante et AMUI)Ilè-ý 108 cabinet'$ de Fio et de Lima eem- gUPPOM eýUtÔU_Êer 4je« 80 ilIF4 leS L Phlé WcuXý a'''bleu 6ir *ol paýs*éee dfautant Plue t ýeeu1 une ution IpWeifiqué,,nýejnpôthe ýùt linpu4nt 'ý1uj sio
qlia, d'm troupes s,ýa1i inDbili"ées art ýet là iuin6r Iouneuyd

nýëlgate, depýÙq dRýnécàý ýe tZee "lé gli' illeest certee l"S' lir'gae de Paix adveeftité iMeýtpériË1ent4' D6flo'ra'nt, tout ee qul,'tigé les, grandes ineéelà A" on se cogne fernie, mailg nul' ton le de 8on goufORTWIantes' pour, àh fle, ee =1, à la: pmer4ie+V0ýir de PI-U en, pltï» ffllig Micr4cý goaipe et Jýýiq itëý lot le coeur.
4, "fa0g djývý -bénro de ceux'qui -ýivcnt dan$ SjýJ?,r ' L le cý>ll ý 1

ré*tÈýL Jý pMn", PU7
lla S bèae Biais melhenieim paw. Ueýre huMWýý et ýsqiue blusées, elle$ eIl. ont aexa 'clé 00Jivý6itê quelque ch»M, qut ôMaýntý, 
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nt, ëéýee 40, ncuným viéw-sont à jamais de
il inÈýn4 de elle,

de lkënoé, 'Jeinç 'où 1-tend1re, qUt1ý" aoe Qwon eËtômie, àeme gouvent, de parý lew,
ýqUýùqueý à& 1ýe pnpleg dît,8 eaeni-ë@ lýs proies facileg <% gàtiompt - 1
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